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C'est, du reste, d'uni ho-rme sirnp'p, d'un xnodEs'e cultivatc-ur,
pauvie d'&îrgi nt, ma~is ric li, en vertus, que sainte Atine se servit
vers 1tS21 dani ce pays de Brut--îgn -, si I)roCtondéiinent chrétieni
pour donner à s3n ctte un éc'at qui u'a fait dcpuis lors que
grandir. Dans une lande ar-ide, non loin de la petite ville d'Auray,
piès de la Vallée dt s Mkartyrs, ar rosée en 1792 par le sang des
royalistes ciefaits à G.ierî 'elève atijousrd'tui le templeý m * -
jtstueux dit à la piété et à la générosité des pèlerins franç lis.

Dans cette lande déso'ée existait au Ve siècle - là méline où
sedresse la basilique - un'e petite chapelle (orsacrée à saint.e
Anne. 1.m temps fitson oeuvre de destruction ; l'autel disparut, .et le
culte de la mère de la Lt ès sainte V ierge fut peu à pu abandon-
né. Mais au co-n-icement du dix-septième siècle;t, le bruit se
répandit tout-à.coup que Nicola-sic, un obscur laba)ureui', avait
de fréquentes apparitions de s tinte An ne; que ces apparitions, con-
sistant en traits lumineux, se produisaient là où la tradition~
signalait l'existerice de l'ancienne chapellè, dans le champ de
BecCnno rebelle à la char-rue, parce que la sainte y avait choisi
l'emplacement de son temple futur. On traita peudint quelque
temps le pauvre breton de visionnaire, d'imposteur, mais il.fallut
bie'n se rendre à l'évidtnce, et la découverle de la statue de la

saite àl'ndritmê o ù la flammé avait brillé, prouva, la

s*ncérité du pieux Nicolasic.
La reine Anne d'Autriche eut connaissance de ces Latet

bientôt un modeste sanctuaire fut construit à ICeranna. Puis lqs
dons se multiphariF, on créa la piscinp, la Santa Scala. Il s'éta-
blit un couvent de C trmes dbchaussés pour d-esservir 11 ûhipejle
et saitisfaire à la piété des jèlerins. Louis XIII enrichit le
niouveau sanctuaire de précieuses reliques venues de la ville
d'Api, en Provence, où, s'îivaiit la tradition, confirmée parles
llellandistes, étai: nt dépoés les restes morte!s de la sairitei si
mi racu leusemnent découverts au temps de Charlernagne.

on se rappelle le voQu d-, la reine Anne demandant a sa patroù,-
ne un rejeton de. la race des rois de France. C'e voeu *fut exaucé, et
ce roi fut Louiis. XIV, qui devait laisser son no.m au grand siècle,,

Le culte de sainte Aune est, comme on le voit, lié intimement à
illhistoi re de Fa'ance :aussi a-t-il gran li avec la reconnaissance.
des 'idèles pour tous les bienfaits accordés par la sai nte.

Le marin breton lui a voué unie vinération particul.ère :et
nombreux sont le-s ex-voto qui décorent l'église, représentant la


